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'uaninté, et que; désormsis le gouvernement de la Puisann
exercera, sous la contrôle de Sa Majesté, un pouvoir non dispi
té sur la moitié du nord de ce continent.

"Je suis heureux de pouvoir dire que, en attendant la soli
tion finale de la question des frontières, ue ligne convention
nelle a été adoptée par mon gouvernement et la gonvernemen
des Etats Unis, entre Alaska et la Colombie anglaise, sur la r
vière Stickine.

" Les sommes considérables que vous avez appropriées pou
les travanx. d'amélioration Intérietre seront dépensées avec ]
,plus rigide économie, et dans 'espérance que les priicipau:
canaux en construction pourront être presque complétés pen
dant la prochaine année fiscale.

" La colonisation du territoire de Manitoba et du Nord-Ouesi
ee·poursuit, cette année, avec une rapidité sans exemple, et.s
les efforts de mon gouvernement pour obtenir un chemin se re
liant hvec Winnipeg, à une -époque prochaine, réussissent, j
prévois, pour l'année prochaine, une augmentation encore plu
considérable de la population.

"Il est-surtout agréable do voir que tant de Canadiens qu
avaient ces années dernières émigré aux Etats-Unis, reviennen
maintenant vers les territoires nouvellement organisés de leui
terre natale."
Mestieure de la Chambre des Communes.

"Je vous remercie des subsides que vous avez accordés pou
ee divers services publics.n
qonorablea messieurs du Sénat,

esaeiursa de la Chambre des Communes,
" ierne pouvait me faire plus de plaisir que ladresse con-

1ointe dont vous m'avez honoré à la veille de mon départ. Mon
mtérêt en Canada ne cessera pas quand ma mission comme
vice-roi de Sa Majesté sera terminée, et je suis heureux de voir
que vous ayez considéré d'un oeil si favorable mes efforts pour
eprésenter dignement Notre Très-Gracieuse Reine dans cette
solonie la plus importante des possessions de Sa Majesté. Main-
.eant je vous dis adieu, et J'ai l'ardent espoir que vous rece-

rres à l'avenir les bénédictions que j'ai toujours prié le Ciel de
répandre sur vous."

- Un correspondant de Carleton, comté de Bonaventure,
nous informe que 'onverture du mois de Marie a été des plus
imposante, grace au concours des jennes personnes de l'endroit
qui ont bien voulu se joindre aux élèves dn Couvent de Car-

leton afin de rhansser davantage cette religieuse cérémonie.
De larges,bandorolles portant des inscriptions de circons-

tance couvraient la voûte du cheur; les colonnes de chaque
eôté du grand autel étaient ornées de guirlandes. Les dames
religieuses du Couvent s'étaient occupées de ces décorations
avec le goût qu'on leur connait généralement. .1

Quelques minutes avant l'ouverture du mois de Marie; les
élèves du Couvent, ainsi que les jeunes filles appartenaut à la
société. des Enfaite de Marie, se rendiront à la sacristie, et an
son de lAngelus elles su formèrent su procession, et elles tirent
le tour de 1Eglise, en chantant les litanies do la 3te Vierge, et
se rendirent jusqu'à Pautel afin d'y déposer la Statue de la Ste.
Vierge; les élèves du Couvent portaient chacune un petit p a-
vilion sur lequel était inscrite en lettres dorées•une strophe des
itanies de la Ste. Vierge. •

Le chant alternatif des élèves dit Convent et des Enfunts de
Marie, préaidé par la Rvde Sour-Léocadie était magnifique.
Mlle;Virginle Proilx, uattresse de musiqe un Couvent, et or-
ganistu s PLEglise3 paroissiale, Wiest acquittée du sa tache et

1 'orgue avec beaucoup d'habileté.

!e Que de bénédictions la mère de Die
- ces jeunes personnes qui l'aiment et 1

en elle tonte lenr confiance et s'efforç
r- Qu'il est édifiant de voir un si grand
r- pendant tout le mois de mai, aller sas
t l'église chanter les louanges de Marie
i- pressement chacune des paroles de son

dans un langage familier lea gloires
r da ciel.
a
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. Arrosements des plants d melons -.
- indispensables aux melons qu'on n- le
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perçoit que la terre se -èche et que so
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suivre les lois de la na.
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